
LE REVEIL

incursions téméraires sur un terrain qui
ne leur appartient pas.

Mon directeur, les actionnaires du
Canada-Revue, les abonnés du REVEIL, et
moi-même, avons payé assez cher le privi-
lège de dire notre façon de penser pour
qu'on ne vienne pas nous embêter. Ce do-
niaine est à nous par droit de conquête, et
nous entendons bien le conserver pour nous
seuls. Mgr Bruchési l'a si bien compris
qu'il nous donne sa collaboration gratuite,

Je sais bien que l'archidiocèse de Mont-
réal n'est pas une mince institution, et
qu'il est très difficile à gouverner, mais en
nous partageant la besogne Monseigneur,
et Moi neus réussirons à nous en tirer sans
l'immixson des intrus qui veulent nous
ôter nos places.

Monseigneur régentera les laiques, et
Moi je tiendrai les curés à leur place, et
tout sera pour le mieux dans le meilleur
des mondes.

" Chacun son métier et les vaches sont
bien gardées." Voici encore un vieux pro-
verbe français qlui trouve ici sa place tout
indiquée.

Je n'ai plus qu'un conseil à donner à
ces téméraires qui veulent s'immisces dans
nos affaires.

Allez et ne péchez plus,
VIEUX-RoUGE.

A PROPOS DE MARIAGE
En consultrnt le Code Civil, on ne tarde

pas à se convaincre qu'il y a de graves
raisons de changer certaines lois concer-
nant le mariage, si l'on ne veut pas saper
l'institution par la base.

Ce sujet du mariage semble absolument
inabordable aux journalistes. Au premier

abord, cependant, on est porté à croire
qu'ils doivent être plus aptes à traiter ce
sujet, en raison de leur état, la7plupart
étant mariés, que des vieux garçons qui
n'ont aucune expérience personnelle du
mariage, et qui sont voués au célibat
(quelle dérision 1) par vocation.

Arrêtons-nous avant de tomber dans
i'hérésie.

On se demande à quelle sauce les jour-
naux anglais qui ont parlé du mariage en
termes irrespectueux seront mangés par
notre vénérable Ordinaire.

Sont-ils plus ou moins coupables que
les journaux français, et leur protestan-
tisme leur donne-t-il des immunités spé-
ciales ?

Voyons, nous voilà encore à friser l'hé-
résie. La question est nulle comme le
mariage de Delpit.

On a beau se retourner dans tous les
sens, et prendre cette affaire de mariago,
par tous les bouts, il nous parait impossi-
ble d'en parler sans déplaire à quelqu'un.

Nous recommandons à nos lecteurs la
lecture :d'un article de Jean de Bonnefon,
intitulé Agence Matrimoniale.

***

-Etes-vous marié, mon ami ?
-J'ai quatorze enfants, mais comme ça

tire mal, je vais tâcher dle trouver un
moyen de m'en tirer. C'est facile aujour-
d'hui.

RIGOLO.

NEGLIGENCE INJUSTIFIABLE.
Il a bien peu souci de sa santé, celui qui ne

cherche p.s à guérir sa bronchite avec le BAU-
ME RHUMAL. 128


